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ANDRÉ-CALDERINI (Novella), fille de Jean André 
et de Milantia, joignit à une grande beauté beau
coup de science. Son père la fit instruire dans les belles
lettres avec soin, et la mit ensuite à l’étude du droit.
Elle y fit de si grands progrès, que par la suite elle remplaçait 
son père quand quelque affaire ou quelque incommodité 
l’empêchait d’aller faire leçon. Comme cependant 
il craignait que sa jeunesse et sa beauté ne
fussent matière à distraction pour les auditeurs, il avait
soin qu’elle fût cachée d’un rideau. Christine de Pise,
qui vivait en France à la cour de Charles VI, environ
soixante ans après la mort d’André, rapporte, dans la
Cité des Dames, ouvrage imprimé à Paris en 1536, cette
particularité dont aucun autre auteur, même le Panziroli, 
n’ont parlé ; mais Christine, étant italienne et presque 
contemporaine, devait être bien informée. Ce fut
pour faire honneur au nom de sa fille et de sa mère,
qu’André publia, sous le titre de Novelles, son commentaire 
sur les décrétales de Grégoire IX. Novella fut
mariée par son père à Jean Calderini, savant canoniste ;
et sa sœur Bétina, c’est-à-dire Elisabeth, épousa Jean
de Saint-George, célèbre professeur de droit canonique
à Padoue et à Bologne. On ne dit pas que Bétina fût
aussi savante que Novella.

ANDRÉINI (Isabelle), l’une des plus célèbres comédiennes 
de son temps, née à Padoue en 1562. Elle fut
associée à l’académie des Intenti de Padoue, sous le
nom d’Accesa, et épousa François Andréini, comédien 
et poète italien, qui fit d’abord le rôle d’amoureux,
et le quitta pour celui de capitan, dans lequel il se fit
appeler il capitan Spavenlo. Elle fit un voyage en
France, où tous les seigneurs de la cour lui firent beaucoup 
d’accueil, et mourut à Lyon en 1604. Son mari
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